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qu'après quelques efforts., ils perdent
tout espoir et abandonnent la lutte.
Si l'enseignement de la sténographie,
pourtant distribué à profusion depuis
plusieurs années, n'a pas donné jus-
qu'ici des résultats pratiques bien bril-
lants, la cause en est dans ce découra-
gement qui s'empare de l'élève lorsqu'il
a franchi le premier stade-

Le moyen de vaincre cette difficulté
doit consister, à mon ais, dans la dé-
termination d'uns méthode systémati-
que réglementant d'une manière con-
crète et précise une série d'exercices
susceptibles de mener progressivement
et sûrement au but. Cette méthode
doit prendre sa base dans l'observation
du méchanisme psychologique de la
sténogaphie-

Par quel mécanisme le sténographe
pavs-t-il de l'audition du langage à
l'exécution des- mouvements graphi-
ques qui servent à le fixer avec la ra-
pidité nécessaire 1

Après avoir perçu et compris la
rensaLion auditive, le %ténograph3 doit
d'abord cantruire ment:uJemn!nt se
donner une repréientation intérieure
nette et c.implète de la form,ý à tracer,
c'est-àdirc- concevoir un#- iDs ige risulle
du signe.

Mais cetta imige, seule, serait h tn
efficacité pour mi)uvoir leï muscle', lu
bras et d3 la msin ; il faut enizor que
le sténographe "cuière, pour chique
signe, ce qu'on appalle une iam-je i

Le rappel prompt et sûr <le me imi-
gem est l'essentiel de l'oeuvre du sténo-
graphe et toute la difficulté de l'acqui-
sition de la vitesse consiste danm cette
foruaatio-a qui exige, en effet, au début,
des effi de inwire, de combinaison
rendant l'cetrès complexe, très4 p-
nible et, par conséquent, très lent.

He-ureusnet ce travail originil
n'est néemmire qu'au déb>ut. Bientôt
il disparait grâce à la propriété qu'ont
ame idées de s'évoquer mutuellemenýt,
c'ent-à4ire grice à l'association de i

idées. -Une première fois, j'ai uni,
dans ma conscience, à la perception
auditive d'un mot, une image visuelle
et une image motrice, d'abord cons-
truites laborieusement ; toujours, par
la suite, ces éléments auront tendance
a s appeler les uns les autres. Dès
que j'entendrai ce mot, sans avoir à
faire aucun effort de réflexion ni même
de mémoire, le signe surgira dans mon
"- prit en image visue.le ; celle-ci amè-
nera de la même façon l'image' motrice.
Peu à peu, l'acte ayant été suflusiam-
ment répété, l'image visuelle ie sera
Plus nécessaire paur rappeler l'image
motrice ; celle ci s'évo-quera sans inter-
mêdiaire à la suite de la sensation au-
ditive. Je dirai alors que fai Pnt
signi <daim lesiga (A suivre)

Une revue mensqaelle e-spagn3le, T4
qit,-afvs, vient d'être~ fondée à B.&r-
celone.

Les examens de-i sténographes paur
la pratique officielle aur-ant lieu au
TPalais de justice dans la première
quinzatine du isi prachsin.

M. R.-A. Wia!llir-c, stén:mphe- dua-
ployen et secrétaire privé de Ilion. M.
Broieur, vient d'être nomml agent <lu
Ministère de la mirin.,-, à Montréal.

Par erreur no:&s avons dit le mioix
deraaie.r que la R -vase sanyraphiqase
Rd4je venait de voir le jaur. O.à mait
que cette revue exixte, deiuii cinq ans.

Au ni.mbre des ble*iss du démantre
arrivé à la gare Windsor, le 18 mirn
dernier, n-bui r-eevon,% le nom de Mlle
C.3cilia D.lish, d2 Caughnaw&ga, até-
nographe à l'emploi de M. L-O. Arm-
strong, dc Mmýntréal.

Le_ Rvd Fr. 01> Bs.ldwin, clireeteur
des PF. de% EL. Chrétiennes,% de Ta-
rontx, e-4t dicéd*- le 22 mmr dernier à
l'âge dr. -M an 4. Anci"n pr-dewSur à
Montréd, c'était un vulgurisateur dé-
voué dr la stén.igm-phie dans non écoles.


